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(lit) avec tous ses assortments, et une vache, « ägee de 6

veaux ».

Ouatre ans plus tard, ce fut le tour de la cadette, Clau-

dine, dont le contrat fut ecrit par le secretaire consistorial,
le regent Yacqui. Le pere lui remit un lot de jouissance
identique ä celui des deux autres. Puis il inscrivit dans son

Livre ce dernier vceu, ou Ton sent passer son emotion pater-
nelle (c'etait sa cadette). « Dieu leur veuille faire la grace
de bien executer leurs promesses qui se sont faites, en telle
sorte que tout redonde (revienne) a l'honneur et ä la crainte
de Dieu, et a l'advancement du salut de l'un et de l'autre des

dits jugaux. »

Paul HENCHOZ.

CHRONIQUE

Voici une petite liste de quelques publications recentes :

M. Maxime Reymond a publie dans les Annales de Bour-

gogne (1931, pp. 209 ä 223) un travail sur Une famille de

Bourguignons vaudois, les Grandson.

Du meme, dans la Feuille d'Avis de Lausanne :

le 28 aoüt : Le quartier de Marterey.

19 septernbre : Contrat d'apprentissage.

9 octobre : Comte et Canton de Vaud.

30 octobre : Commerce lausannois d'autrefois.

19 decembre : Un reglement lausannois de 1795 sur la police
des constructions.

La Revue du Dimanche des 8, 15, 22 et 29 novernbre a donne,

sous le titre de Autour du Sonderbund, une correspondance
interessante entre Charles Guillaume, de Fleurier, et Henri
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Druey, au sujet du materiel de guerre que la France cherchait
ä faire parvenir aux cantons catholiques par la principaute et
le lac de Neuchatel, ce qui decida le gouvernement vaudois ä

armer le vapeur 1'Industriel qui fit des croisieres sur ce lac afin
d'empecher la realisation de ce projet.

Signalons encore, dans la Feuille d'Avis de Lausanne du

to novembre : Le Bazar vaudois. A propos de son centieme
anniversaire, par M. G.-A. Bridel.

Dans la Gazette de Lausanne du 22 novembre : Byron et

Shelley sur nos rives, par M. Henri Perrochon.

Dans la Feuille d'Avis de Vevey du 14 novembre : Une
rejouissance qui finit mal. Difficultes et proces entre Vevey
et La Tour de Peilz, par M. Fr.-R. Campiche.

Nos articles de la Gazette de Lausanne : le 8 novembre :

Le Paysan, le Peager et le Bailli ; le 6 decembre : Vallorbe
et ses industries ; le 31 decembre : Sonneries de fin d'annee.

Enfin trois travaux de M. Paul Henchoz dans la Terre vau-
doise :

17 et 24 octobre : L'agriculture au temps passe : L'ancien
coutumier et l'economie rurale.

14 novembre : La determination des limites des proprietes
communales et particulieres.

26 decembre 1931 et 2 janvier 1932 : L'economie alpestre
au temps passe.

Samedi 21 novembre, ä 14 h. 30, au haut des Escaliers du

Marche, dans la cour de la maison Levade, a ete inauguree
tres simplement, en presence d'un nombreux public, la plaque
de marbre avec inscription qui rappelle que tout pres de lä

se trouvait le Seminaire frangais de Lausanne.

Apres un chceur des eleves du Seminaire protestant actuel

(pour les vocations tardives), M. G. A. Bridel donna lecture
de l'allocution preparee par M. Philippe Bridel, professeur,
empeche par la maladie. II exprima la gratitude des protes-
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tants envers les autorites cantonales, envers M. E. Bron, archi-
tecte cantonal, qui a restaure cette maison aujourd'hui
propriety de l'Etat ; envers les donateurs (Comite genevois du
Protestantisme franqais, les caisses centrales de l'Eglise libre et
de l'Eglise nationale vaudoise, les Amis de la Pensee protestanle,
la Societe vaudoise de Theologie, la paroisse d'Ouchy, etc., etc.),
qui ont donne les 568 fr. 40 necessaires ä la pose de la plaque
commemorative.

Le Seminaire de Lausanne, dont on trouvera l'histoire dans
le quatrieme volume de 1 'Histoire de l'Eglise reform.ee du
Pays de Vaud sous le regime bernois, de H. Vuilleumier, a ete

cree par Antoine Court, le pasteur du Desert ; il requt jusqu'ä
vingt etudiants par an et forma plus de quatre cents pasteurs,
jusqu'au moment oü il alia s'installer ä Geneve, en 1812.

L'emplacement exact oü se donnaient les cours est difficile
ä fixer ; en plaqant la plaque contre la maison Levade, on est
certain d'indiquer l'emplacement le plus rapproche de la verite.

La plaque est en marbre jaune, portant cette inscription
gravee en lettres rouges :

« En souvenir du Seminaire frangais de Lausanne, 1729-1812,
fonde par le sele d'Antoine Court et de Benjamin Duplan. Cette
ecole a donne ä l'Eglise reformee de France environ 400
pasteurs dont beaucoup sont morts pour leur foi. »

Au haut de l'inscription se trouve le sceau des Eglises refor-
mees persecutees, un buisson ardent avec les initiales hebra'i-

ques du Christ ; au bas, la croix huguenote avec la colombe,

reproduction d'un bijou que les huguenotes portaient volontiers
et qui revient ä la mode.

Au nom de Geneve, qui herita du Seminaire de Lausanne,
M. Eugene Choisy, professeur, evoqua cette page glorieuse du

protestantisme romand, puis M. Henri Lehr, longtemps pasteur

en France, parla au nom du protestantisme franqais et
exprima sa reconnaissance.
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